
Canonesses Regular of St. Augustine German-Austrian-Slovakian Federation

Fédération des chanoinesses augustiniennes de la Congregatio B.M.V.

La  Fédération  des  Chanoinesses  Augustiniennes  de  la  Congregatio  B.M.V.
comprend nos  communautés  de Paderborn,  Offenburg  et  Essen  (Allemagne),
Elsbethen près de Salzbourg (Autriche) et Bratislava (Slovaquie). Nos couvents sont
autonomes et dirigés par une supérieure élue tous les trois ans.

Bratislava

26 sœurs vivent dans la communauté de Bratislava. En 2016, elles ont ouvert une
branche  avec  trois  sœurs  à  Zvolen  pour  expérimenter  la  vie  dans  des
communautés plus petites, mais elle sera fermée à nouveau cette année. Les
sœurs  accueillent  des  réfugiés  ukrainiens.  La  gestion  des  écoles  (primaire  et
secondaire) est toujours dans les mains des sœurs, 5 sœurs travaillent comme
enseignantes.

Elsbethen près de Salzbourg

A Elsbethen, 3 sœurs vivent dans le couvent. Elles ne sont plus indépendantes et ne
peuvent donc plus élire leur propre supérieure. Depuis le 1er octobre 2022, le
prélat Markus Grasl CanReg, supérieur de l'abbaye de Reichersberg, est en charge
du couvent de Goldenstein en tant que commissaire apostolique. Il rend visite aux
sœurs une fois par semaine et les soutient dans leur vie quotidienne.

Le couvent de Goldenstein gère toujours un collège privé catholique de 250 élèves,
qui accueille également des garçons depuis 2017. En raison de la petite taille de la
communauté,  l'archidiocèse  de  Salzbourg  et  le  monastère  augustinien  de
Reichersberg  ont  pris  en  charge  le  parrainage.  Actuellement,  des  travaux  de
rénovation sont en cours en raison des réglementations en matière de protection
contre les incendies, ce qui nécessite la construction d'un nouvel escalier.

Essen

8 sœurs vivent dans la communauté d'Essen. Les sœurs âgées sont soutenues
quotidiennement  par  un  service  de  soins.  Comme  à  Bratislava,  les  sœurs
accueillent une famille ukrainienne qui rentrera chez elle à la fin du mois.

Le lycée de 1450 élèves est toujours sous la responsabilité du couvent ; trois des
sœurs  y  travaillent  encore  et  s'occupent  également  de  la  pastorale  scolaire.
Actuellement, des réflexions et des négociations sont en cours sur la sécurité
financière de l'école - il existe un contrat avec la ville d'Essen pour 5 ans (6% du
budget de l'école doit être financé par le sponsor lui-même).

Offenburg

La  communauté  d'Offenburg  se  compose  de  cinq  sœurs.  En  raison  de  sa



dimension, la communauté n'est plus indépendante. L'évêque a nommé l'une des
sœurs comme administratrice avec tous les droits et devoirs d'une supérieure.
Actuellement, on envisage de reconstruire/rénover le couvent, car le bâtiment est
trop grand pour la communauté.

Aujourd'hui, il  y a un lycée de filles et une école secondaire de filles. Ils sont
parrainés par la Fondation scolaire de l'archidiocèse de Fribourg. L'une des sœurs
travaille encore comme enseignante.

Dans le cadre de l'évolution des structures ecclésiastiques, les sœurs sont
bien acceptées dans le grand cercle de soins pastoraux de Sainte-Ursule.
Avec les services religieux et les événements publics, elles sont impliquées
dans une vie de congrégation animée et elles peuvent offrir aux invités un
espace de silence et de retrait de la vie quotidienne intense.

Paderborn

7 sœurs vivent dans la communauté de Paderborn. La propriété du couvent,
qui  a  déjà  été  entièrement  rénovée,  appartient  à  l'archidiocèse  de
Paderborn. Les sœurs y ont un droit de résidence à vie et sont donc bien
préparées  pour  l'avenir.  En  mai  2022,  une  tornade  a  détruit  le  toit  du
bâtiment  du  couvent,  endommageant  les  murs  et  les  fenêtres.
Heureusement, aucune des sœurs n'a été blessée.

À Paderborn, il existe un lycée mixte qui coopère avec l'école secondaire,
tous deux placés sous les auspices de l'archevêché depuis 2012. Depuis peu,
une école primaire à dominante musicale a été construite par l'archevêché
sur  le  terrain  du  couvent.  L'une  des  sœurs  y  travaille  encore  comme
enseignante.

L'année dernière, au sein de la Fédération, nous avons commencé à réviser
nos constitutions, un processus qui nécessite beaucoup de discussions et de
travail. Malgré tous les changements à venir, nous envisageons l'avenir dans
la bonne humeur.


